
LE JEU AVEC LES PIGEONNEAUX  : 
 
C’est très certainement la catégorie qui permettra aux débutants de pouvoir rivaliser avec un 
maximum de chance de réussite contre les amateurs expérimentés, pour autant que certaines 
règles soient appliquées. Pour mieux vous faire comprendre cette technique faisons un rapide 
bon dans le passé, de façon à revoir l’évolution de la méthode. 
Un peut d’histoire : 1968 à 1977 
Mon père était un spécialiste dans ce domaine et ce n’est pas pour rien que dans les années 
70, le grand champion Pierre DORDIN le surnommait le « ROOSENS FRANÇAIS ». Il est 
vrai qu’à cette époque il pouvait compter sur une race de pigeons précoces. L’exploit qui lui 
valu cette réputation était sans aucun doute le POITIERS Jeunes Nord Pas de Calais de 
l’année 69 où il remporta les 3 premières places en gagnant 30 prix de 37 engagés. La 
méthode qui était alors appliquée était celle de la porte coulissante. L’âge des pigeonneaux 
n’avait pas grande importance car il n’y avait pas encore une grande connaissance des 
techniques pouvant retarder la mue. Les jeunes étaient séparés début juin après les premières 
compétitions et la motivation obtenue grâce à la remise en ménage quelques minutes avant la 
mise en loges. Chaque jour, matin et soir les deux équipes volaient une heure au drapeau. Le 
matin les pigeonneaux avaient les ¾ de leur ration du matin et le soir une ration complète 
avec un supplément en fin de semaine jusqu'à ce que ceux ci laissaient un peu d’orge dans la 
mangeoire. En début de saison les cures traditionnelles étaient faites (Trichomonas, 
coccidiose, vers) et on pratiquait déjà la vaccination contre les poquettes. Pour garder la forme 
on n’hésitait pas à donner quelques entraînements pendant la semaine à plus ou moins 50 Km 
et on allait même jusqu'à 100 Km lorsque les pigeonneaux avaient 15 jours de repos. En cas 
de baisse de régime on donnait un antibiotique pour les voies respiratoires ou un rappel de 
tricho. En fait, tout l’art consistait à garder les jeunes sur une pointe de faim, à leur donner un 
maximum d’entraînement et une petite motivation pour garder l’ambiance du pigeonnier et 
stimuler les plus amoureux ou les plus jaloux tant sur le plan sexuel que sur celui de l’instinct 
du territoire. 
 
Le premier tournant : 1978 à 1999 
Jusqu’en 1977 cette méthode donna entière satisfaction. En 1975 on classait encore 8 jeunes 
dans les 25 premiers du concours d’ANGOULEME. Mais en cette fin d’année 1977 un 
certain Jean DHOOSCHE domina le concours d’Angoulême Vieux et Jeunes du mois de 
septembre tant et si bien qu’il nous fallut  revoir notre copie. On classait encore malgré tout 8 
jeunes au 22ème NPdC, mais Jean avec plus d’une demie heure d’avance remportait les 7 
premiers prix de Vieux et les 3 premiers de Jeunes… Chapeau Jean 
Après une rapide visite chez ce légendaire champion nous avions compris qu’il fallait encore 
plus de motivation si nous voulions continuer à gagner les premières places. De plus il fallait 
des pigeons au top, avec un état de mue exceptionnel. C’est pourquoi nous avons choisi de 
réduire notre participation pour engager sur chaque grande compétition une dizaine de jeunes 
sur position. En 1978 on gagna le 1er prix Nord Pas de calais vieux et en 1979 on classait 10 
pigeons dans le top 50 avec les 4ème 5ème 8ème et 9ème prix NPdC. Dès lors, le principe de la 
porte coulissante sera gardé pour une majorité et c’est ainsi qu’en 1988 on  a remporté 91 prix 
sur un POITIERS NPdC. Le 29/08/1994, on a gagné 36 prix de 40 jeunes engagés avec 3 
pigeons dans les 12 premiers du classement général. 
Et pour gagner des prix de tête des équipes de jeunes femelles seraient préparées avec des 
vieux mâles pour avoir des jeunes de 5 à 8 jours pour le jour « J » : le 30/08/1986 en plus 
d’une forte moyenne on classait 4 Vieux et 3 jeunes dans les 12 premiers Nord Pas de Calais. 
Il faut savoir qu’une fois accouplée ces jeunes femelles ne participent plus qu’à des concours 
de 150 Km pour éviter que le mâle abandonne et la semaine qui précède le concours les 
volées sont remplacées par des entraînements individuels à 50 Km. Cette méthode est valable 
également pour les vieilles femelles qui doivent également participer aux même concours. 



Pour les mâles on préférera une position d’un jeune de 15 à 21 jours. Soit au veuvage sur 
grand jeune ou avec chasse à nid. (la dernière semaine les pigeons sont nourris bacs pleins) 
Déjà en 1978 on gagnait le premier prix de Vieux Nord Pas de Calais d’ANGOULEME avec 
15 prix de 15 engagés. A noter que si le temps est facile on peut doubler la semaine suivante 
le pigeon mais que quinze jours plus tard il n’est plus en forme. La mue a repris son cycle. 
Il existe toutefois des exceptions : Le 20153/87 remporta en 1987 le 1er de Limoges de 2713p 
le 29/8 sur un jeune de 2 jours et 15 jours plus tard le 2ème de LIMOGES de 1702p 
Cependant il est courant qu’une femelle qui vient faire un prix de tête sur un concours de 150 
Km remporte 8 jours plus tard un exploit dans une grande compétition. 
De mémoire la dernière fille du crack « Va et vient » gagnait un 2ème de Survilliers et 8 jours 
plus tard pour sa troisième compétition le 1er de LIMOGES Jeunes NPdC. 
La 69624/98 avant de remportait son 1er prix de POITIERS NPdC dans plus de 21000 pigeons 
gagnait un prix de tête sur Angerville, 8 jours plus tôt.  
La 449350/2001, le dernier pigeon à avoir gagné un 1er prix NPdC à Annay  (sur LIMOGES) 
avait remporté le 1er de St WITZ la semaine précédente. 
De plus, cette méthode avait à mon sens un gros avantage. Les pigeonneaux ne participent 
qu’à une épreuve de plus de 500 Km, dans une condition physique et mentale telle que les 
bons ne souffrent pas, ce qui ne compromettra en rien le déroulement de leur future carrière.   
Pour convaincre les plus récalcitrants : 
« Le Nocturne » Vainqueur des Ailes d’or s’était classé 12ème NPdC d’ANGOULEME Jeunes 
« La 633 » qui fût AS PIGEON DU CIGF s ‘était classée 60ème NPdC de LIMOGES Jeunes. 
« La 032 » l’as femelle avec ses 30 prix simples à plus de 500 Km gagnait le 18ème de 
LIMOGES Jeunes. « la Présidente » gagna le 1er Prix NPdC de LIMOGES Jeunes. « La 446 » 
As pigeon ALC CALC 2005 gagnait le 1er prix d’ANGOULEME jeunes. « Le Rubis », l’as 
du grand fond, Le 75ème de LIMOGES jeunes. 
« Le Roquet », L’as des internationaux, le 19ème de LIMOGES Jeunes. « L’ALBATROS », le 
1er ST JUNIEN NPdC Jeunes etc…. 
En fait, voici des exemples pour bien vous faire comprendre qu’il n’y a pas de risque à jouer 
vos pigeonneaux pour autant qu’ils sont bien préparés. A mon avis, c’est même indispensable 
si l’on veut gagner des championnats réservés aux 1An l’année suivante. Car l’expérience du 
panier et de la compétition ne peut se combler assez vite pour permettre aux novices de 
rivaliser à armes égales. 
 
2000 à ce jour : La technique de l’occultation. 
En fait c’est en 1994 que l’idée d’un changement pour compenser l’utilisation de la cortisone 
pour retarder la mue commença à germer dans mon esprit. 
Cette année là le regretté PUTMAN ne se cachait pas pour dire qu’il employait régulièrement 
la cortisone et il raflait tous les championnats. Comme cette façon de faire ne correspondait 
pas à notre conception de la pratique de la colombophilie, ce fût un soulagement que d’arriver 
à faire interdire ce produit. Par contre quand « Pigeon Rit » dévoila l’influence de la durée du 
jour sur le développement de la mue, nous avons de suite adopté cette méthode qui depuis a 
subi quelques modifications. En fait, c’est l’importance des pertes des pigeonneaux pendant la 
phase d’occultation et le fait que nos concours se terminent maintenant fin Août qui nous a 
amené à la variance qui suit. 
De début Mars à Fin Mai l’obscurité est faite de 17h00 à la tombée de la nuit. A partir de fin 
Mai on regagne deux minutes par jours (1 heure sur le mois) de façon à atteindre le maximum 
de temps où il fait jour pour les derniers concours, sans retomber dans la phase décroissante 
du cycle des saisons. 
Pour 2006 on doit essayer de précipiter cette période et de la continuer la phase montante 
jusqu'à la fin de saison en compensant la diminution des jours par un éclairage artificiel. 
Cette façon de faire nous permet de jouer des pigeonneaux sur leur deuxième plume fin Août 
et donc de revenir à la méthode de jeu du semi veuvage (Porte coulissante) ou de continuer à 



jouer sur position de nid avec une période de veuvage dans la foulée sans pour autant craindre 
la chute du manteau. Mais attention de ne pas tomber dans le travers de la méthode, le nombre 
de compétitions trop important risque de vider vos jeunes et ruiner votre avenir colombophile. 
L’année dernière la 30679 après une phase d’entraînement jusque 290 Km fût accouplée et 
vola de semaine en semaine PONTOISE ABLIS ANGOULEME GUERET pour finir par le 
3ème de LIMOGES Jeunes NPdC. Je connais des colombophiles qui jouent leurs jeunes 
femelles suivant cette technique sur 5 concours à plus de 500 Km avec succès, mais ils ne 
jouent plus leurs femelles l’année suivante…. A vous de juger et de faire la part des choses. 
Sur le plan suivi médical :  
Bien sur, la aussi la technique a évolué. Depuis 1983 nous vaccinons contre la paramixovirose 
et pour tout dire depuis 1986 nous vaccinons au sevrage et quinze jours avant les premières 
compétitions. Nous vaccinons deux fois également nos pigeonneaux à trois semaines 
d’intervalle contre la Parathyphose. Et un mois avant les compétitions contre les poquettes. 
Après chaque concours nous faisons un rappel contre la tricho et réalisons les cures 
préventives avant les concours. 
Du point de vue complément nutritionnel nous donnons des huiles sur les graines avec une 
poudre pour le transit intestinal (très important pour les pigeonneaux) et pour parfaire la 
préparation nous employons des cacahuètes. En cas de chute des performances on traite les 
voies respiratoires ou les infections intestinales. Dans tous les cas nous vous conseillons de 
consulter un vétérinaire pour éviter les traitements superflus. Les jeunes ne sont pas des 
armoires à pharmacie et il faut compter sur leur bon développement si vous voulez en faire de 
bons vieux. 
Les mauvais points à retenir : En 2003 la saison était très chaude et les femelles sur des 
jeunes de 1 à 5 jours sont mal tombées. Quand la chaleur est étouffante il vaut mieux 
préparer ses pigeons sur des jeunes de plus de 8 jours. Les jeunes femelles sont 
handicapées par le lait de jabot qu’elles n’arrivent pas toujours à évacuer. Depuis 
quelques temps les concours de fond en jeune commencent dès la mi juillet. A cette époque la 
mue n’est pas encore bien engagée et il n’est pas nécessaire de préparer les jeunes sur des 
positions. La motivation du semi veuvage reste la meilleure préparation pour cette époque de 
la saison. 
Quelques trucs pour bien jouer avec les pigeonneaux : 
Evitez de sevrer dans un même pigeonnier des pigeonneaux avec une différence d’âge de plus 
de 20 jours. Les derniers vont casser la volée. 
Ne pas sur peupler votre pigeonnier. S’il n’y a pas assez de case vous allez perdre des jeunes. 
Soyez proche de vos pigeonneaux. C’est vous qui devez les dresser et pas l’inverse. Les 
bonnes habitudes se prennent de suite. 
Ne laissez pas traîner vos jeunes sur les toits. Une fois la volée terminée, ils doivent rentrer 
(au premier coup de sifflet). 
Soyez prudent lors des premiers entraînements. Faites des petits sauts et faite connaître le 
panier à vos jeunes pour éviter le stress des premiers entraînements. Profiter de cette occasion 
pour les apprendre à boire au panier. 
Ne jouer pas vos jeunes sur la faim, ils ne rentreront pas mieux de cette façon si vous avez 
pris le temps de bien les faire obéir. 
Les volées sont le baromètre de la santé de vos jeunes. Réduisez la nourriture et vos pigeons 
voleront mieux. Une semaine de tisane donnera le meilleur résultat. Ne commencez pas à 
entraîner vos jeunes s’ils ne savent pas tenir l’air pendant au moins une heure. Ils doivent 
partir pendant plus de 20 minutes. Attention les vitamines et les bains accélèrent la mue. 
Attention lors des premiers concours à ne pas leur faire de mal lors de la constatation, vous 
risqueriez de le payer 100 fois par la suite. Les spoutniks américains où le pigeon reste bloqué 
quelques secondes le temps de la constatation sont le meilleur système après la constatation 
électronique. Changez régulièrement le grit et les pierres à picorer. 



La motivation (un partenaire, une bagarre, un nid) et l’entraînement (physique mais surtout 
orientation) sont les paramètres sur lesquels vous pouvez jouer pour gagner des beaux prix. 
Comme vous pouvez le constater après 40 années d’expérience dans le domaine, rien n’est 
encore figé. Et je conclurai ce propos par deux dictons qui peuvent s’appliquer en 
colombophilie : « Qui veut allez loin, ménage sa monture »  «  Qui ne progresse pas 
recule… » 
 
Bonne saison à tous et que les meilleurs gagnent… 
 
   Roger TANTART. 


